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Du même auteur

Récits

Bonheurs-du-jour

Mal de mer

Partie remise

Poésie

L’entrain



Feu de paille

Vraiment ?
Comme l’an passé, comme l’an passé,
et l’an d’avant.
C’est moi qui ai changé.

Un an déjà.
Un an que tu nous secrètes des voyages funestes,
qui éclatent un matin blet. 

Un an ?
Un an seulement ?
Tu te trompes.
Le cancer est vieux dans ma chair. 
A égarer ma tête, il a ravi notre âge.

L’an passé a largué tes yeux cendre,
inexorablement.
Alors, je relève mon col, 
et je claudique,
entre les masques fourbes.

Combien de temps encore ?
Je t’en ai tant voulu, 
que mon théâtre s’est tu.



Amertume

 
Qu’est-ce qui chancelle ?
Près des rails,
plombés et distants,
ils attendent et ils savent
ce que je ne sais pas.

Le ciel tarde, rétif sous les nuages borgnes.
Et je fredonne, 
opiniâtre,
près de la balustrade qui vrille.
Que devrais-je savoir que les enfants ne savent ?

Le matin bien sûr, que mon haleine se retient,
que les bruits hésitent, mouillés, poreux, 
le matin blanc,
mais pas ce matin aux lambeaux de la veille
noueuse, grasse.

Qu’est-ce qui chancelle ?
Et qu’est-ce qu’il me reste,
hors ces deux yeux de loup amis
et où ?

Que sais-je encore, matin bancal ?
Par les pans de brume rebelle,
je nous souris crânement,
puis je m’attache.

Oui, oui, tout va bien.
D’ailleurs, vos yeux injurieux ne leur ressemblent guère.


